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L’introduction
du pass sanitaire
permet de relancer
l’organisation
de lotos, après
des mois de pause.
Reportage
à Montet (FR).

Sébastien Galliker

«Onprend toujours le 12, en hom-
mage à notre maman, qui était
née en 1912.» En ce dimanche soir
de septembre, Antoinette Broye
choisit ses cartons de loto à l’en-
trée de la grande salle de Montet,
dans la Broye fribourgeoise. Se
qualifiant volontiers comme une
«enragée» de loto, cette Broyarde,
établie à Genève, a fait exprès le
déplacement du bout du Léman
pour renouer avec sa passion.
«Ma sœurm’a appelée en semaine
pour venir la trouver. Quand elle
m’a dit qu’il y avait un loto le soir,
cela m’a convaincu», reprend la
Genevoise.

Dans ce village de la Broye fri-
bourgeoise, le virus du loto a timi-
dement repris le dimanche soir de
la Bénichon. «D’habitude, c’est le
loto de la saison qui fonctionne le
mieux. Il laisse une jolie caisse à
la société de jeunesse. Vu que
nous étions les seuls au calen-
drier, on craignait un peu d’avoir
beaucoup de monde, mais si les
habitués sont revenus dans les
deux restaurants du village, la
salle communale a attiré à peine
60 personnes, alors qu’on peut
monter jusqu’à 200 joueurs en
serrant les places», relate Guy
Pury, président de l’Union des so-
ciétés locales (USL). Avec plus de
150 personnes réunies ce di-
manche et quasi autant dans les
bistrots, le patron de l’USL a le
sourire aux lèvres.

Pass sanitaire
Les lotos permettent souvent aux
sociétés locales d’équilibrer leurs
budgets. ÀMontet, les présidents
ont décidé de relancer la ma-
chine en profitant de l’introduc-
tion du pass sanitaire. Certes, il
s’agit dès lors de rajouter du per-
sonnel aux entrées pour les
contrôles, mais ensuite, masques

et distances sociales passent aux
oubliettes. Seuls quelques distri-
buteurs de désinfectant sont
maintenus.

Pas de quoi faire peur à une
clientèle pourtant souvent âgée.
«Je n’ai jamais été trouillarde. Je
n’ai pas non plus fait unemaladie
quand les lotos se sont arrêtés
avec la pandémie, mais je suis
contente de revenir», glisse Élisa-
beth, joueuse de Combremont.
Elle rappelle au passage que les
lotos constituaient parfois des oc-

casions de sorties uniques pour
certains seniors.

C’est le cas de Marguerite, ve-
nue de Missy: «Ça fait du bien de
revoir dumonde. Je suis vaccinée
et ici tout le monde l’est ou est
testé négatif, c’est donc rassu-
rant.» Sur les tables, les gris-gris
sont enfin de retour après quasi
dix-huit mois d’absence dans la
Broye, même si la reprise est en-
core timide. Givisiez et Montilier,
deux places fortes fribourgeoises,
ont relancé leurs animations.Mais

à l’instar de Rueyres-les-Prés,
Mecque broyarde de ce loisir, où
une centaine de lotos était orga-
nisée chaque année, on préfère
souvent attendre octobre, voire
janvier.

Reprise timide
Les lotos étant facilement fré-
quentés par des seniors, dont le
taux de vaccination est plus élevé
que la moyenne, pourquoi le
virus du loto remonte-t-il si timi-
dement? «Les gens ont peut-être
encore peur de se réunir à plu-
sieurs, pense Guy Pury. Et l’usage
du pass sanitaire avec son QR
code venait d’entrer en vigueur
quand nous avons organisé notre
premier loto. Depuis, le public a
vu que c’est très simple d’utilisa-
tion.» La contrainte n’a en tout
cas pas retenu Brigitte Gasser,
amatrice des lotos broyards, qui
s’est déplacée spécialement de-
puis Orbe. Il y a deux semaines,
elle avait gagné. Elle espère bien
rééditer ce soir.

Chaque joueur ayant rejoint sa
place, la crieuse Émilie Cormin-
boeuf peut s’emparer d’un pre-
mier pion dans son sac. C’est le
11. Dommage pour les deux
sœurs! Dans une ambiance ten-
due, le quine est remporté au res-
taurant de la Caravelle. Au nu-
méro 70, la salle s’agite pour le
double quine remporté sur place.
«C’est stressant de crier les nu-
méros, mais c’est aussi un plai-
sir», glisse la crieuse, qui se dé-
crit comme timide et reprend
après dix-huit mois de pause.
Alors forcément, il faut renouer
avec la technique, la sonorisation
pour que tout roule. Mais le loto,
c’est comme le vélo, ça ne s’ou-
blie pas.

Dans la Broye, la fièvre
des lotos remonte doucement

Jeux et pamdémie

«Ça fait du bien
de revoir du
monde. Je suis
vaccinée et ici
tout le monde
l’est ou est testé
négatif, c’est
donc rassurant.»
Marguerite, joueuse
de loto de Missy

Après des mois d’arrêt à cause de la pandémie, les passionnés du loto peuvent peu à peu
se retrouver autour des jetons. JEAN-PAUL GUINNARD

U Selon le site Infoloto.ch, portail
romand du loisir, les organisa-
teurs vaudois remettent aussi le
couvert ces jours, notamment à
Vevey ou Berolle. À Yverdon, la
reprise est prévue fin octobre à
la salle de la Marive. À Payerne,
la dernière édition du journal
communal affichait un calen-
drier de quinze dates, avec
reprise dès la fin du mois de
novembre. «C’est moins

qu’avant, mais c’est déjà une
satisfaction vu l’incertitude
actuelle. Après, si les premiers
rendez-vous ne fonctionnent
pas, certaines sociétés pour-
raient renoncer pour s’éviter des
pertes», commente Philippe
Savary, en charge des lotos pour
l’USL locale.
«J’imagine que cela va reprendre
dès que le public se sera habitué
au pass sanitaire», commente

Marco Feruglio, d’Infoloto.
Contactée, la police cantonale du
commerce n’est pas en mesure
de dresser un bilan de cette
reprise automnale. «Peu importe
que les gains soient en nature ou
en espèces, les autorisations de
lotos sont de compétence
communale», répond le juriste
Luc Humbert, renvoyant vers les
communes ou les associations de
sécurité régionales.

Lente reprisevaudoise

Lausanne
Compromis
sur les horaires
des nocturnes
Lausanne va organiser différem-
ment ses nocturnes de décembre.
Les représentants des commer-
çants et le syndicat Unia sont par-
venus à un accord et le Conseil
communal est appelé à modifier
son règlement. Le régime actuel
prévoit trois soirées d’ouverture
jusqu’à 22 h. Il est désormais pro-
posé d’autoriser jusqu’à six soirs
consécutifs jusqu’à 20 h les jours
ouvrables, y compris le samedi. Il
s’agit de rendre les nocturnes
plus en phase avec les modes de
consommation de la clientèle et
de diminuer les heures du per-
sonnel en soirée, a communiqué
lundi la Ville. ATS

Vaccination
Nouveaux centres
sans rendez-vous

Vaud poursuit ses efforts pour
faciliter la vaccination contre le
Covid-19. Trois centres d’injec-
tion sans rendez-vous sont mis
sur pied à Aigle, Aubonne et
Orbe. Toutes les personnes
âgées de 16 ans ou plus et
n’ayant pas été testées positives
au coronavirus dans les quatre
semaines précédentes peuvent
se présenter, a communiqué le
Canton. À Aigle, la structure est
déjà ouverte, à côté de la gare,
jusqu’au 1er octobre. À Orbe,
c’est la salle du Casino qui sera
réquisitionnée, du 4 au 8 oc-
tobre. À Aubonne, les piqûres
seront effectuées dans l’entrée
d’Ikea, du 11 au 13 octobre. ATS

Grandson
Une opposition
attendue contre le
projet de décharge
Le Canton a remis à l’enquête
publique le 11 septembre le pro-
jet de décharge aux Échatelards.
La première mouture en 2018
avait soulevé 1304 oppositions.
Dont celle de l’Association de
protection de l’Arnon et sa ré-
gion (APAR), qui a annoncé
lundi qu’elle allait s’opposer à ce
nouveau projet. L’APAR a ana-
lysé le dossier avec des experts
techniques, relevant «de graves
lacunes sur de nombreux su-
jets». La conformité à la LAT de
la durée de la planification sur
trente-cinq ans est remise en
doute, notamment. FRA

| Conférence

Anémie et carence en fer chez les seniors
Fatigue ? étourdissements ? à bout de souffle ?
Ces symptômes sont souvent négligés car fréquemment attribués à l'âge, alors que cela pourrait être dû à l'anémie.

Nous vous invitons à assister à la conférence sur ce thème qui aura lieu le :

Mardi 28 septembre 2021 à 18h30 (entrée libre - ouverture des portes à 18h)
Alpha Palmiers by Fassbind, Rue du Petit-Chêne 34, 1003, Lausanne

• Orateur : Dr. Florin Costea spécialiste en Médecine Interne Générale

Mesures Covid : le certificat Covid ainsi qu'une pièce d'identité vous seront demandés à l'entrée
de la conférence et les normes sanitaires seront respectées.

Avec le soutien de :
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